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Positions : (28) Déconstruire 
 

 

 

 

 L’imprédicativité, opérant de manière asphérique, associe construction et 

déconstruction : les choses du monde ne valent qu’en tant qu’extensions des fonctions pour 

lesquelles le sujet les a admises (annehmen) comme choses, en tant que transcriptions de ces 

fonctions, et les fonctions n’ont de raison d’être qu’à induire ces choses comme praticables de 

cette raison, matérialisations saisissables de l’insaisissabilité des fonctions, et donc extensions 

falsidiques des fonctions et tout autant symptômes valorisés de celles-ci. Les fonctions 

construisent les choses qui se déconstruisent pour dégager les fonctions qu’elles recèlent et 

qu’elles appellent à opérer pour s’en soutenir. Plus exactement, le sujet construit et 

déconstruit le monde (N. Goodman, J. Hintikka, voire R. Carnap). Et c’est d’un seul 

mouvement, comme toute fonction est dans le même temps intentionnelle et extensionnelle. 

 Sous cet angle rien n’est premier et il n’y a nulle ontologie, ni des choses ni du monde 

ni des fonctions. C’est à reprendre selon le Freud de « La dénégation » et de « Pulsions et 

destins des pulsions ». 

 La référence à Derrida vient immédiatement chez le lecteur. Mais je ne parle de 

déconstruction que parce que, dans l’autre sens, il s’agit bien de construction. La dérivation 

(le décalage, l’Entstellung, la production d’un surnuméraire) rend l’affaire dialectique : 

(déconstruction  →  (construction  →  dépassement)). Freud parlait de destruction ; de pulsion 

de destruction ou pulsion de mort. De là celle-ci a un caractère positif qui la distingue de la 

mort même, par trop réelle pour une fonction pulsionnelle (symbolique). Mieux vaudrait un 

autre terme, me dit-on. Mais je ne crois pas que se départir d’une part du vocabulaire 

convienne, sous prétexte que d’autres ont utilisé ces mêmes mots à d’autres fins. Le terme de 

« Führer » chez Freud anticipait l’usage qu’en a eu Hitler. Le terme de « révision » (des 

concepts de la psychanalyse) dont j’ai chapeauté une série de seize ans de séminaire tient, 

malgré ce qu’on m’en a retourné de confusion révisionniste. Etc. Sous « défaire », aucun 

synonyme plus ou moins approché ne convient. Déconstruire, ce n’est pas la solution finale de 

l’anéantissement (Vernichtung), ni la suppression y compris maintenue-dépassée dans 

l’Aufhebung fondant la dialectique, ni ôter, enlever, ni éliminer (cependant propre à 

l’induction), ni annuler, ni rendre non avenu (voir Freud et l’obsessionalité), ni rayer, raturer 

(aucune trace qui soit d’avant, Lacan), ni barrer (Lacan), ni effacer (Lacan), oblitérer, ni  

invalider, révoquer, ni dissoudre (voir le sinthome que je dis dissous dans le nœud 

borroméen), ni disloquer, abattre, ruiner, ni « liquider » (comme on dit en français pour 

erledigen : déclin du complexe d’Œdipe), mais démolir, démonter peut-être (voir le montage 
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de la pulsion), mettre en pièces (→ objets a), ravager (le féminin) ?, dévaster (le masculin) ? 

(quatre-vingts occurrences dans mon dictionnaire analogique). 

 

 

* 
 

 

 La déconstruction, c’est l’analyse. Faut-il analyser dans le détail ? Rendre le monde 

pulvérulent ? 

 L’expérience analytique est une expérience de déconstruction/construction. 

Déconstruction d’abord, avec un sujet quelque peu « autiste » (disons, de façon excessive, 

pour souligner qu’il se coupe alors du monde). La procédure analytique est une mise en 

question des choses, des propositions, des modèles et formulations, par la parole. Son 

dispositif (divan-fauteuil) est adéquat à cette liberté laissée à la parole analysante de 

construire le sujet, le monde, l’histoire, la théorie. 

 Avec le néolibéralisme, rappelle Pierre Smet, rien ne peut être construit qui ne parte 

d’un projet à étayer, budgétiser, selon ses objectifs. J’y retrouve la prédicativité du monde 

commun et son refus de toute récursivité. Ainsi les sujets sont-ils objectivés dans ces projets 

d’emblée évaluateurs et comptables. 

 La psychanalyse va dans le sens de la dissolution des nouages au profit d’autres 

renouages (dénouements – renouements) : remédiations, « rémodiations », rénodations... 


